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Séminaire-débats du mardi 7 juillet 2015 

Ceias – Ehess, 190 avenue de France, Paris 13e
Coordinateur : Vasoodeven Vuddamalay, Université d’Évry-Val d’Essonne

             Thème général : La recherche en sciences sociales sur l’île Maurice après 1968

L’idée première de ce débat est de poser les bases d’une réflexion sur les cadres intellectuels et sociopolitiques de production de la recherche sur l’île Maurice. L’année 1968 correspond à la date symbolique de l’indépendance du pays et était synonyme de la consolidation du pouvoir majoritaire indo-mauricien. L’indépendance signifiait aussi le départ des élites métisses-créoles et blanches en Australie, en Europe et en Afrique du sud, bien qu’il y ait ensuite eu des retours.  Depuis 1968, on observe des changements significatifs, du moins au niveau des aspects qui nous interpellent aujourd’hui. 

Au niveau des institutions de la recherche, le pouvoir indo-mauricien a créé avec l’aide de l’Inde dès l’après-1968, le Mahatma Gandhi Institute (MGI) et a développé la faculté des sciences sociales au début des années 1990 à l’UoM. La production endogène des sciences sociales à l’île Maurice serait toutefois assez faible, par rapport aux domaines littéraires et aux humanités des cultural et postcolonial studies, qui auraient plus fortement contribué à l’internationalisation de savoirs sur cette île pluriethnique. Les chercheurs de la diaspora mauricienne installée dans les universités étrangères ont aussi influencé la production et circulation des connaissances. Mais, comment identifier les connexions et interactions entre la recherche étrangère et les chercheurs mauriciens ?

Pour la réunion du 7 juillet 2015, nous allons nous concentrer sur des questions d’actualité avec la présentation de l’ouvrage de l’anthropologue néerlandais Tijo Salverda qui s’est focalisé sur le pouvoir des élites franco-mauriciennes. Les sociologues Joyce Sebag et Jean-Pierre Durand présenteront leurs recherches pionnières sur la société mauricienne durant ces moments-clés de l’après-1968 et du début des années 1970, qui ont eu des répercussions sur les mouvements sociopolitiques de l’île. L’anthropologue et indianiste C. Servan Schreiber présentera « Travaux sur l’intime à l’île Maurice », qui prolongent ses recherches durant les quinze dernières années sur le Bhojpuri Chutney Music et les notions d’indianité et créolité à Maurice. Enfin, quatre doctorants chercheurs, Véronique Acking, Jérémy Chilin, Caroline Deodat et Eglantine Gauthier, nous présenteront dans leurs propres recherches ce qui participe à la question créole à l’île Maurice au XXIe siècle.

Exposés  et discussions de 14h à 17h 30 :

Vasoodeven Vuddamalay (enseignant-chercheur HDR, Ueve) : Quelles sciences sociales pour étudier l’île Maurice en 2015 ?

Tijo Salverda (Universités de Cologne, Global South Studies Center et de Pretoria, Human Economy Programme) : The Franco-Mauritian Elite : Power and Anxiety in the Face of Change
Joyce Sebag et Jean-Pierre Durand (Professeurs d’université Ueve, Centre Pierre Naville) : Que disent les sciences sociales dans l’immédiat post -indépendance de l’île Maurice ?

Catherine Servan-Schreïber (Chercheure au Centre d’études de l’Inde et de l’Asie du sud): Travaux sur l’intime à l’île Maurice

Table-ronde des doctorants présentant leurs recherches dans le cadre de l’étude de la question créole à Maurice :
Eglantine Gauthier (Doctorante en anthropologie à l’Ehess-Ceias) : Enquêter sur un aspect dispensable d’une pratique polymorphe : la danse dans le séga mauricien

Jérémy Chilin (Doctorant en histoire, Paris-Diderot Centre d’études en sciences sociales sur les mondes africains, américains et asiatiques Cessma), L’émergence d’un groupe politique créole à l’île Maurice au milieu du XXème siècle
Véronique Acking (Paris 1) : Le rapport de la communauté créole à la politique : qu’est-ce qui explique la faible insertion des créoles dans la scène politique ?
Caroline Deodat (Doctorante en anthropologie, Ehess – Ceias) : Le séga mauricien, des plantations à la scène touristique. Enjeux poétique et identitaire d’une chanson créole

Vasoodeven Vuddamalay et Catherine Servan-Schreiber : Synthèse des débats : Quelles recherches futures pour étudier l’île Maurice et ses connexions afro-euro-asiatiques ?

